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Avec les patoisans à La Sarraz

Répondant à l'aimable invitation
présidentielle, une bonne poignée de
patoisans se sont réunis, par un maussade
deuxième dimanche de février, à l'Hôtel

de la Couronne à La Sarraz.

Quelques dames — toujours les
bienvenues — honoraient de leur présence
cette « tenâbllia » où l'on notait
également la participation de quelques
collaborateurs du Nouveau Conteur.

M. Henri Kissling, président
dévoué, remercie tous ceux qui n'avaient
pas craint d'affronter neiges et frimas
en l'honneur de noutron vîlhio
dèvesâ. Souffrant encore d'une méchante
grippe, il prie alors M. Adolphe De-
collogny, sous-directeur de l'Union
vaudoise du Crédit, d'assurer la suite
de ce « coterd » bien de chez nous,
placé sous le signe de la bonne humeur
el de la plus franche cordialité ; ce que
celui-ci fit à merveille.

Des vœux de prompt rétablissement
sont adressés à M. le professeur L.
Goumaz retenu chez lui par la maladie.

Si Ies montagnards ormonans
n'étaient pas là, ayant eu leur assemblée
le dimanche précédent à Aigle, en
revanche, et malgré le verglas et Ia bise
qui vous mordillait le visage, de fidèles
amis étaient accourus du Pied du Jura,
des bords du Léman, voire de la Vallée,
de la Broyé et du Jorat.

Les bons mots du cru ne manquèrent
pas et alternèrent avec de vieilles chansons.

On entendit tour à tour M. Golay-
Favre, de l'Orient qui chanta entre

autres « l'Accordairon » de sa voix
forte et bien timbrée. Puis on put se
rendre compte de la différence
d'expression qui, comme on sait, varie
d'une contrée à l'autre, en écoutant la
fable Lo Corbé el lo renard en deux
patois contrastants.

Quelques mots bien sentis de Mme
Barraud de Bussigny, présidente d'honneur

et fondatrice de 1'« Association
du costume vaudois », firent plaisir et
l'assemblée entonna spontanément Por
la Pilo dao Quatorze.

La rè.sse et lo moulin permit à Mme
Diserens de faire valoir sa voix cristalline.

Puis, MM. Lucien Fontannaz et
F. Bolomey, tous deux de Lutry,
narrèrent quelques « gandoises » de
derrière les fagots et les rires continuèrent
de fuser en entendant MM. Pouly
(Chavannes), Lucien Braillard (Prilly),
Emile Rapp (Morges) et Heer-Dutoit
(Lausanne) en dire de « bien bonnes ».

Après la séance, les conversations se

prolongèrent dans une ambiance au-
lhentiquement vaudoise et, n'était
l'heure inexorable des trains, certains
participants y seraient encore... tant ils
éprouvèrent de joie à se retrouver entre
frères du même sol.

A la prochaine.
Fridolin.
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